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« Le plus grand dérèglement de l’esprit c’est de voir les choses, telles qu’on voudrait qu’elles 
soient, et non pas telles qu’elles sont en réalité. »   
                                            Bossuet « Traité de l’amour de Dieu et de soi-même »  

                             

         Dimanche 25 mai 2008  

         II
ième

 Dimanche après la Pentecôte 

                 Solennité de la Fête Dieu 

 

Prière pour le Règne Social du Cœur de Jésus. 
 

« O Dieu d’amour Roi de l’Eternelle Gloire, qui avez établi le Cœur de Votre Fils Jésus-Christ « Roi et Centre de tous 
les cœurs », faites, nous vous en supplions, que ce divin Cœur règne effectivement et efficacement sur toute la société 
humaine, afin que, par Lui, votre Règne céleste, « Règne de Vérité et de Vie, de Sainteté et de Grâce, de Justice, 
d’Amour et de Paix » s’étende sur le monde entier, l’informe et le sanctifie.  Amen 
 

« Faites donc, ô Père céleste, que les idéaux, les aspirations, les préoccupations,  les désirs, affections, délicatesses, 
tendresses, amours, les miséricordes du Cœur immensément généreux et patient de votre Fils Jésus inspirent et animent les 
intentions, les sentiments, les activités, la vie toute entière : 
   
« Du Saint Père envers toute la chrétienté et de toute la chrétienté envers le Saint Père.  (1)  Amen 
 
« De toute la Hiérarchie ecclésiastique envers ses subordonnés et de ceux-ci envers ceux qui la composent.  (1)  Amen 

        
« De tout le clergé et de tous les prêtres envers les fidèles dont ils ont la charge et de tous ceux-ci envers eux. Amen 
 
« De toutes les congrégations religieuses entre elles ; de leurs supérieurs envers leurs inférieurs, et de ceux-ci envers leurs 
supérieurs et envers eux-mêmes. Amen  
 
« De tous  les chefs, souverains et gouvernants, de tous les peuples, nations et états, envers les autres états et nations et 
envers leurs sujets ; et de ceux-ci vis à vis des autres peuples.  Amen 
 
« De tous les patrons, chefs et directeurs de toutes les entreprises économiques en faveur de leurs employés et ouvriers et de 
tous ceux-ci envers leurs chefs et patrons.  Amen 
 
« De tous les pères de famille pour leur épouse, enfants et domestiques, et de ceux-ci pour eux et entre eux-mêmes. Amen 
 
« De tous les riches et puissants, de tous ceux qui disposent de moyens quelconques pour pouvoir soutenir les nécessiteux, 
soulager ceux qui souffrent, délivrer les opprimés, soutenir les faibles, consoler les affligés ; et de tous les malheureux envers 
leurs bienfaiteurs. Amen 
 

« Que tous ceux qui ont été offensés ou maltraités apprennent du Cœur de Votre Fils à rendre le bien pour le mal, à 
pardonner à leurs persécuteurs et à prier pour leurs ennemis. Amen 
 

« Que toute la société humaine, rachetée par le Sang du Verbe incarné, soit enfin enflammée des mêmes ardents 
désirs qui brûlaient dans la « Fournaise de Charité » du Cœur de votre Fils Jésus-Christ, Roi et Seigneur du Monde. Amen » 
 ____________________________________________________________________________________________________ 
 
(1) L’auteur de cette prière est décédé le 13 août 1947, sous le Pontificat de Pie XII.  Ceci explique  sans doute cela !... 
 



Le Père Vallet et la doctrine du Christ-Roi ! 
 
Cette prière a été composée par le R.P. Vallet, qui eut le mérite et le trait de génie de rendre la pratique des « Exercices 
Spirituels de St Ignace » à la portée de tous. Ils avaient été conçus par St Ignace pour se dérouler sur trente jours. Il les 
condensa sur cinq jours.  
 
Certes, les « Exercices » constituent,  en tout premier lieu, un moyen exceptionnel d’ « amender les mœurs  et renouveler les 
âmes chrétiennes » (St Pie X), mais ils ont aussi, comme corollaire, l’objectif effectif de « forger des hommes, et des hommes 
catholiques » préparant ainsi « des chefs pour tous les domaines » : «  Le retraitant entend l’appel du Christ-Roi, in concreto, 
pour une croisade en faveur de la vraie messe, du renouvellement du sacerdoce catholique, de la restauration de la famille et 
de l’école vraiment chrétienne ; une croisade pour rebâtir la Cité catholique. Il se sent pressé d’œuvrer à la résurrection 
spirituelle de sa patrie et des nations, particulièrement de celles autrefois chrétiennes. » (Abbé Alain Delagneau – « Les Exercices 
de Saint Ignace » - Supplément  de « Marchons droit » N° 103-104 – 2003 – p. 46). 
 

D’où cette belle prière du Père Vallet ! 
 
Malheureusement, celle-ci, qui figure dans les premières éditions du fameux « Livre bleu »  des « Exercices » (p. 192), ne se 
trouve plus dans les éditions récentes …   
 
J’ai eu le privilège et la grande grâce de faire mes premières retraites avec le RP. Romagnan, à Chabeuil, et le Père Barrielle. 
J’eus, aussi, la charge d’être le « sergent recruteur » du RP Marziac qui me demandait de trouver des maisons religieuses 
pouvant nous accueillir (à cette époque, il n’y avait pas encore un seul prieuré en France)  et … de les remplir ! Quand on en avait 
trouvé une, il fallait en chercher une autre parce qu’on ne voulait plus entendre parler de nous !... Ce qui me procura cette autre 
grâce de faire une retraite au Couvent de la Visitation à St Bonnet de Mure (Isère) prêchée par les Père Barrielle et Marziac, 
avec, comme « frère cloche » un certain séminariste répondant au nom de Richard Williamson… venu ensuite trouver refuge à 
la maison … et dormir dans un lit trop court pour lui !... S’en souvient-il ? …  
 
A cette époque, lorsque nous revenions de la retraite, nous étions devenus des vaillants « soldats du Christ-Roi » ! Nous 
voulions répondre, de façon concrète, à l’ « Appel du Christ-Roi » !  Ce sont des « exercitants » qui ont formé, encadré les 
contre-révolutionnaires espagnols et pris part, à leurs côtés, aux combats contre les « rouges » dépêchés de toute l’Europe à 
l’assaut de la catholique Espagne ! Huit mille y ont trouvé la mort !  Où trouverions-nous, aujourd’hui, des hommes de cette 
trempe ! Poser la question c’est y répondre !  Mgr Lefèbvre eut beau user de toute sa force de persuasion, lorsqu’il lança, le 23 
septembre 1979 à Paris son vibrant appel à la Croisade, il n’en reçut aucun écho ! Relisez cet appel : il est toujours 
d’actualité !  Et l’abbé Delagneau put bien écrire ce que j’ai cité, en partie, ci-dessus, rares, très rares sont ceux qui se sont 
mobilisés depuis. Et ceux qui l’ont fait, ou qui continuent le combat qu’ils ont entrepris il y a des lustres, sont poliment invités à 
modérer leur ardeur et à rentrer dans le rang ! On ne prêche plus le Christ-Roi, ou si peu… Même à Lourdes, lors du 
Pèlerinage qui lui est consacré chaque année !  Seuls, M. l’abbé Pinaud –  dans ses mémorables méditations du Chemin de 
Croix de l’année 2000 – et M. l’abbé de Cacqueray dans son homélie – un  ou deux ans après – l’ont fait !  C’est bien peu ! 
C’est trop peu dans un pèlerinage qui est placé sous son patronage !... 
 
Benoît XVI peut donc tranquillement poursuivre sa campagne d’adaptation de la doctrine catholique aux postulats du monde 
moderne, passant par la ré-intégration du dernier bastion anti-conciliaire : la voie est presque libre !  Il n’a plus de soldats en 
face de ses sicaires ! 
 

La lente dérive ! 
 
Retirée des prières que l’on faisait jadis lors des retraites, la prière au Christ-Roi citée au recto a dés lors été 
abandonnée… Comme a été abandonné le rappel du pape Pie XII, pourtant assez évocateur, que l’on trouvait aussi dans 

les anciennes éditions du « Livre bleu » : « Ce n’est pas, certainement, que la méthode ait perdu de l’efficacité, ou qu’elle ne 
corresponde plus aux exigences de l’homme moderne. Par contre, c’est une triste réalité que la liqueur perde de sa force et 
la machine de sa puissance, quand on la dilue dans les eaux incolores de la super adaptation ou quand l’on démonte 
quelques pièces fondamentales de l’engrenage ignatien. »  
 
On en est donc arrivé, progressivement, à supprimer quelques méditations pour les remplacer par des instructions sans grand 
rapport avec « l’engrenage ignatien », à détourner l’esprit des retraitants par l’adaptation de ces méditations à des 
commentaires supposés nécessaires à la compréhension d’une situation nouvelle.  Un retraitant ne m’a-t’il pas avoué, tout  
récemment, avoir été écoeuré par le tapage fait, pendant la retraite,  en faveur de l’abbé Célier et de son livre « ralliériste » ? 
Evidemment, quand on en est là !...  Il n’y remettra plus les pieds m’a-t’il dit !...  
 


